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Paul Doré.
Beaucoup.

Jie connais, moueC étou.
Pau Doré à Calîî'es Goilan.

Taisez-vous d oune, vous e perde (Am
Joseph.) Que réelaumtz vuus de Paul
Dorù?

. . .Jnsephî.
Trois mille louis avec imturet à vingt par

cent depuis deux ans.
PiLul Doré.

En vertu de quel titres ?

En vertu d'une obligauion
Paii Dore..

Portant hîypoihùque ?

Oui, mais par malheur, l'acte n'a p ét1
enrégistré ! Car ilut)ou dire que c'est
tuon procureu- gnti a préé cette suuîne. Je
lie connais pas îinîênn non débiteur qui

demeure mainteinast ni. Etlts- Unis, Ou

il s'est enfui après avoir fit bam 1îueruute et'
refus6 de me p)ayer ! Potîrtunt o Imurrait
me solder s'il voulait.

Paul Doré.

On le fera payer, s* pz tranuille.
pour vous donner enîco'e pius d't«- i r,
prenez que Iatl Dtre.t t Queet-

Charles G lan a p.rt.
Il va se tralir ! .M16 eê son udhire, il

ranîgera conme il pourra !

n est à Québe
P'aul 1)tré.

Oui, et je vais im::-di dement prendre
lcsmnoyelns pourIPennuener a la raison.

Ah ! si vousr i.sz jo vous donnerai
ce tilqe vous mleade:nîki-l !

Bien vrai ?

Sur mon lonn îîeur. (:1 par.) Pourvu
que ce ne soit pais une sonnme trop Irte.

Pjiul >îré.

C'est bien; je vole chez Paul Duré.
(Ils sortent.)

Scène X.
Malihuritn tenlant ine caine (2 la main.
Cé t'asleuîr qîîe j'vas vous sortir ! Caint

i sont décanplés ! CG 6 mma.e, J'lés imil-
i ais t'airrainges cu gas là. N.. u

Justineau petit-i (don faire qu'il ni'vient

Cas ti erine enItrani avec préipi/ion.
Mû Iésieu v'niez don, ils vous attendent

chu vousr 
jpart.

Mille om, ça 'rait possible qu'a m'ai-
m'rmît jusqu'à ce poilt .à !
(faut.) J ' vas, j' vas, mam'selle.

CLhîthlerine~ donne.
Múltsieu M .taîl n·don pîa ieite ?

iNin;thlurini à part.
in1, c'QtI lS ms me qul avoulait s'te

TvJdette ! Mé s'égal ça a'ra pour cuin'

autre fois. (Hat). Nutn mai'selle il é
Prti pour s'en aller chuz eux,

* rI(l' îliîx Cath Ierinle.

Mdndox ouLui peu'tt dont être. Cû ti

courteux çlal des ltoilinus!
*IInhr:n ·à i /,. bs

Si %(us voulez, non 'e j'curs
pas bea2Lucoup

r . (Carliertne.
Qusque duest ?

Rien.
eCatlîrine.

Epi dire qui vas tout perdre
A4 conli'uer.

CORR1SPONDACES.

.Mosierl deur ,,
et elicore Iot (ui voUs mrtune

ourou1s Vl ainlIiIllter .i ceux qI. Loive
vedier a bi ret2 des citoyelis uit Lvu-

Les. A u coin les rues De jhas et
.r one<2 il y L 1ides rames deMi d utI:sonsL III

een2ithietes qui ImenialeitX I a uer ur

pants. La t w!ii'il .tttI.t 0(a- a Iii

les faire hprruh rtu

lLes et qenu.. 1-n ier

vt.lles ve ::meLs

'MonIs;euîr le rdîhicrr,
V'îrliez vrIs m' dirt-e pour)tIt .orlt

i 'tL./e e! 4 , ', P"t: ici le aî (I.

roort f.dr îîn-aIre . pIihh dans~ le2 luuin dii

boulan:n; n'arni i tu .'as qui 1
(Iolil avut. du CaUses nturi, i

par les rues

Mknsieir le reiateur,
J'ailwr-ais à svir si lI police do Quér. t'

vst p poeiour fare1oile do Phir thq

la Co1rpor!atitîî otin uour Io.iiilir le I seo du

ganlîs t Id lai paix jIlIp.? Drnre-

menipou pot un sub pevna cinq poohndrcs

se à 9 leu-es d11 soir* I l l

c'"-nU1 ! l'oir l li u IIn cil n dle lpier

il littit (lote ui mli uetncardIrt à chaqlue com et

111n unite poîur conduire la troupe,? C'e
trop de qtr. t, c

Moînier le rétlacteur,
Votre appril 1ia tiioll ou COI11pte rendu de la

soirée donîée par les amateurs qui olIt joué
le )éserteur Ile semLilneu eillrrecte.

Vous dites que les rôles etaient bieni <b.n-
buîés. Je convicns que Marcel, Geneviève,

'i lumis et LaTrreur étaient b:en represeL-

téeS mais le capiae et le colonel .ne pli-

latent lias lUss r foti. Quand au derleur.
il avait la voix tro1 ifémnii.îne. Jespère
que la prchainie fois, ceus messieurs pîrote-

runt de cette renarque pour leur ai'anuta-

gq. UŽ AMI'Iu:.

A cela nous répondlos Chacun son

tt -

AAlV 11 ENCES..

()btei;s wlx E 1 :tl lî c:. fl 1-o.1 Ies, l'Uri$

TT lî' C0111 0 R

cor:rnr. 1) -ro so1Trs, ErC.:

G. I T naie mvr un breau
dms .1Sl te bù, 3.:. 2, rue

Qtueecer jum 5U,5S.

L. i D ' UD l. tiI. lient. son

a G. Il a'OI' 1 a', ::Il A boreati
!LIS~t tua e ct:lNe 1,rus

(rt ;o: ! V : ;1tr s I

.b o

are,

use 1-elli

m u

r '. :! . Ch:rîi non I r' se5 vend.

- en 1 e ( reu '! du M. 1ardy,
hi, la r ar'; do M. 3).-

zum , u unie.tubmu Nmt-ach rule
des r .s;ehe .. la<'Lut, rtîi,

-in u an Je <an, trie l e iuU, nIumLl-

rt .. Ai)-i que cIe M.
.i. Ggnn, .\ D' ene de la

Jusephlî Ulîger, Sale iuu Je Surn-
merset.

Charles Lapierre, A o. P11, Rue St.
Laurîent,. Monitreal .

fI.n I .t C. ai>nte.iS

'Loutes Ilt I es etî cetrrespendancesdovent

èlre adresré es*f'rcuches de pur/, à L. N
Darveau, fiuboutrg Sainit-J tuai, rue Richo-

lieu, numlléro .

. n nvV:I, 1'1îOzRITAInE ET
R1DncrIUv.
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